Écris-moi ton monde imaginaire
046 : Les deux chiens
Un petit chien se promène en toute liberté. Il passe devant un immense portail derrière lequel se trouve un énorme chien de combat. Les deux chiens commencent à aboyer.
D’après une idée originale de Daniel LACROZE-MARTY
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Daniel − Adulte − France
− « Holà ! Que fais-tu faire chez moi » dit le gros chien Bertrand au petit chien Félix passant devant l’immense portail.
− « Ben quoi, je ne suis pas chez toi, je suis sur le trottoir » lui répond Félix.
− « Je vois bien que tu es sur le trottoir, sur MON trottoir » réplique Bertrand.
− « Depuis quand le trottoir t’appartient ? Tu te prends pour qui ? C’est pas parce que tu es costaud que tu as tous les droits. » rétorque Félix en arrosant copieusement le trottoir de son pipi.
− « Comment ! » s’écrie Bertrand « comment oses-tu marquer MON territoire ? »
− « Moi » dis Félix « je suis libre et mon territoire s’étend à l’infini. Je ne suis pas costaud mais je suis libre de faire pipi partout tandis que toi, tu es enfermé, prisonnier… »
− « Attends que je t’attrape moustique » gronde Bertrand.
− « Viens, je t’attends » dit Félix provocateur.
Bertrand se met à hurler, à gesticuler, impuissant face à Félix, tant et si bien que son maître le rappelle : « Bertrand ! À la niche ! »
Et Bertrand, la queue entre les jambes va à sa niche tandis que Félix, fier comme un paon poursuit son chemin.
----------------------------------------------------------------------------------------------------
Séverine − Adulte − France 
Dans la rue Voltaire se promenait un petit chien répondant au doux nom de Trésor. Parvenu devant une imposante grille en fer forgé, il s’immobilisa. Un gros molosse se tenait fièrement derrière celle-ci et le fixait.
− « Como estes ? » interrogea Trésor.
Le molosse demeurait silencieux.
− « Do you speak english ? » insista Trésor.
À ces mots, le molosse laisse éclater sa joie.Il proposa alors dans un anglais parfait, que je suis incapable de vous répéter chers lecteurs, à Trésor d’entrer dans la vaste demeure « for the tea time ». Cinq heures sonnaient au loin.
-----------------------------------------------------------------------------------------------------
Brigitte − Adulte − France 
Toby petit chien n’a peur de rien. Tous les jours il se promène dans sa rue préférée. Mais aujourd’hui est un jour spécial.
− Eh toi, le gros chien !!! Tu es aussi gros que le portail qui t’empêche de sortir !
− Dis donc minus qui te permet ! Petite boule de poil ! Tu es si frêle, si petit que tu passerais sous le portail ! Essaie donc. Viens !
− Tu me prend pour un fou ? Oui je passe dessous, mais je n’ai pas envie de me faire dévorer. Par contre, … Attends, j’ai un cadeau pour toi. Toby a une idée géniale. Il se dépêche de rentrer dans la cuisine de sa maîtresse, vole sur la gazinière une part de saucisse, et insouciant il vient devant le grand portail. Il fait passer la saucisse de l’autre côté.
− Tiens, je ne serai pas ton casse croûte, mais la saucisse oui !
Depuis ce jour là Toby et le gros chien monstrueux sont les meilleurs amis du monde.
-----------------------------------------------------------------------------------------------------
Jessica − Jeune adulte − France 
Les deux chien ce dispute, celui qui ses rapprocher de son portail lui dit quil voudrais rentrait cher son propriétèr pour manger avec lui et s’incruster dans sa famille, le chien s’énérve, et aboi puis le propriétaire du chien qui aboi sort et appelle la fourière la fourière arrive et prend le chien, qui lui a dit qui veut être dans sa famille et l’autre chien lui dit tu ne viendras pas.
-----------------------------------------------------------------------------------------------------
Daniel − Adulte − France (2ème version)
Félix, petit Pékinois, s’élance sur sa trottinette et s’arrête devant l’immense portail de Bertrand, molosse de 120 kg.
« Salut Félix, s’écrie Bertrand apercevant son copain, attends-moi, je prends mes rollers et je viens avec toi. »
« Salut Bertrand, dépêche-toi, je t’attends. »
Bertrand chausse ses quatre rollers et s’envoie en l’air au-dessus du portail pour rejoindre Félix.
Les deux chiens foncent à travers la ville, de trottoir en trottoir.
« C’est super Bertrand ! Tes rollers sont au top du top. » crie Félix à Bertrand.
« T’as vu, c’est le dernier modèle et en plus je peux léviter avec, comme ça je peux sortir de chez moi quand je le veux.. » Répond Bertrand qui ajoute : « Ta trottinette aussi est pas mal, t’as le GPS ? »
« Oui, bien sûr, j’ai même l’ordinateur, je peux surfer sur Internet en 8 G. » Explique Félix.
« Allez, on met le turbo et on décolle. » Propose Bertrand.
« Allez c’est parti pour un voyage autour de Mars. » Lance Félix.
Et voilà nos deux chiens, un en trottinette, l’autre en rollers, partis pour une escapade autour de Mars.
Après ce petit voyage extra-terrestre, Bertrand et Félix regagnent leur domicile respectif, cachant rollers et trottinette pour que leur maître ne les leur confisque pas et s’endorment, heureux d’avoir fait un grand voyage.
-----------------------------------------------------------------------------------------------------
Brigitte − Adulte − France (2ème version)
Blagnac : à 15h30 précises le gros chien de combat s’envole, poursuit un avion de Air France…
Toby bloqué devant le portail d’où s’est envolé le gros chien regarde la scène.
Le gros chien semble faire la course avec l’avion. Tous les voyageurs ont le regard fixé au hublot.
Toby se met à tourner en rond, rentre dans la cour du gros chien, voit un poulailler et imite les poules « cot cot cot !!! » Et comme si cela ne suffisait pas, il s’immobilise dans la position de pondre un œuf…
Le gros chien et l’avion se sont envolés vers Paris. Les Toulousains les ont perdus de vue. Toby communique avec lui par télépathie : « Tu gagnes mon ami le chien ? Tu es arrivé ? Moi j’ai pondu 3 œufs !!! »
À tous les lecteurs : Poisson d’Avril !
-----------------------------------------------------------------------------------------------------
Séverine − Adulte − France (2ème version)
Le soleil était éblouissant en ce bel après-midi. Trésor, juché sur son tapis volant dernier cri survolait une belle avenue bordée de platanes pour la plupart centenaires.
Il aperçut une coquette demeure bourgeoise. Derrière sa grille se prélassait un molosse.
« Pas de stress, la place de gardien doit être bonne ! » se dit en lui-même Trésor.
Un tapis volant s’est plutôt silencieux, n’est-ce pas ?
Serait-ce l’ombre portée au sol qui alerta le molosse ? Celui-ci se leva précipitamment et plante son regard dans celui de Trésor et s’adresse à lui : « Et mon pote, tu passerais pas par l’allée des chiens heureux. J’y ai une bonne connaissance.Y a de la place pour deux sur ton drôle de véhicule ? »
Trésor ravit de se faire un nouvel ami accepte de bon cœur. Les deux compères s’envolèrent vers de nouvelles aventures.
-----------------------------------------------------------------------------------------------------
Kais − 9 ans − France
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Pauline − Jeune adulte − France 
Le petit chien qui se promenait en toute liberté passa devant un portail où se trouvait un chien féroce qui aboyait très fort.
− « eh oh, t’es qui toi, tu crois que tu me fais peur derrière ton portail ?? », dit le petit chien .
− « je n’aboie pas fort ! je suis gros donc quand j’aboie je fais peur car tu as de toutes petites oreilles… »
− « mouais … je ne te crois pas » dit le petit chien.
− « mais si… » répond le gros chien tout penaud « en fait, je voulais te dire que je te trouve très beau, tu as le poil tellement soyeux… »
− « Ah… » le petit chien se sentit idiot d’avoir pensé qu’il était méchant.
Il ne faut jamais juger sur les apparences.
-----------------------------------------------------------------------------------------------------
 
Clara 10 ans et Rebeca 8 ans − France
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Lina − 8 ans − France
un jour un chient se premén sur le trotroire il a trouver deux chient se bagaré pui tranporté a lopitale.
-----------------------------------------------------------------------------------------------------
Timothée − 13 ans − France
− Hey salut toi ! aboya le petit chien
− Hé comment tu me parles minus ! aboya le grand chien
− Je te parles comme à n’importe qui ! Comment vas-tu ?
− Tu ne sais pas que je suis un chien policier celui du commissaire.
− Oui et donc ? Et tu n’as pas répondu à ma question.
− Tu dois me respecter je suis l’alpha de la ville !!
− Hé bien moi je suis le chien du maire.
− Toi le petit caniche, chien du maire ? Je suis pas sûre qu’il en ait.
− Hé bien si ! Il en a un, c’est moi et donc je deviens alpha de la ville.
− Mais non ce n’est pas comme ça que ça marche ! Je suis le plus fort ! commença à sangloter le grand chien de combat.
− Tu vois tu as beau être fort, tu as tes faiblesses comme tout le monde et c’est normal. Et tu as l’air de vouloir être alpha par cela je conclus que tu as subis des traumatismes et que tu veux être fort.
− NON ! Tu ne connais pas et si tu ne te tais pas je te mort.
− Tu ne pourrais pas il y a un portail. Et vu ta réaction j’ai raison. Raconte-moi.
Le chien cédant lui raconte cela.
− Mon ancien maître était très aimant. Il n’avait pas beaucoup, ni d’influence, ni quoi que ce soit. Mais il a toujours voulu me rendre heureux. Puis il a eu une femme qui m’a maltraité bien sûr il ne l’a pas vu. Un jour je l’ai mordu quand elle me donnait des coups de bâtons. Elle a dit qu’elle me donnait de l’eau et que je l’ai attaqué. Bien sûr il l’a presque cru, sa femme a demandé qu’on me pique et lui a dit qu’il ne me pensait pas capable de mordre sans aucune raison et que niveau financier il ne pouvait pas se le permettre ! Une dispute éclata. Puis un jour quelques mois après sa femme dit qu’elle allait avoir un enfant. L’homme a sauté de joie. Puis neuf mois après , l’homme est parti aux magasins, la femme allétait le bébé et moi je criais famine. J’ai fait comprendre à la mère que je voulais de la nourriture elle m’as dit « NON pas pour toi » j’ai aboyé, le petit s’est mis à pleurer. Elle a pris son bâton et m’a tapé, j’ai essayé à la griffé, en vain, elle a pris le bébé et a dit « Tu essayes c’est lui que je tape » je lui ai sauté dessus pour la déséquilibré. Elle est tombé son bâton aussi qui la assomé. Je ratrappe le bébé avec mon ventre en m’allongeant je fais tombé un biberon remplit d’une table et lui donne. Le bébé s’endort sur moi. C’est comme ça que le lien s’est créé. 3 ans après le gamin tombe pendant une promenade, il se fait mal ! Je le caline mais il commence à pleurer sa mère lui dit que si il continue elle le gifleras. encore une fois, impulsif je la griffe. Mais je trébuche et griffe le gamin à l’œil. On appelle le père une arrivé à l’hôpital. je suis maintenu par les policiers. On m’annonce que l’enfant a perdu la vue de l’œil que j’ai touché en plus de la cicatrice. Le maître est interrogé ainsi que la femme et l’enfant. L’homme dit que depuis que la femme est là le chien est agressif, la femme dit que le chien doit être jaloux car il arrête pas de l’attaquer, l’enfant dit qu’il a vu le chien se jettait sur lui pour la griffer. Mais les trois ne me veulent pas la mort. L’enfant « il a toujours été là pour moi et c’est mon meilleur ami ». Le père « Je l’ai toujours connu ». La mère « Je lui en veut pas c’est juste un jaloux ». Ils décident de le mettre dans une autre famille pour voir comment il réagit. Dans celle-ci il est toujours gentil. Puis on le met dans une autre (toutes prévenus et armés) puis une autre (pas d’armes mais prévenues) et encore une autre. Puis on le fit rentrer dans la famille d’un policier. Un jour ce policier enquêtait sur une série de meurtres et découvre que c’est la fameuse femme qui en ait l’autrice, on la met en prison. L’enfant dit alors toute l’histoire. Puis la femme fût mise en prison éternellement et le chien a pu rentrer chez lui. Mais les meurtres continuent et le chien entendant cela dans un interrogatoire entre un policier et le père venant à la maison de ce dernier alors il sort le bâton de la prisonnière, leur montre, renifle, suit la piste de l’odeur, arrive à la planque en pleine réunion des membres, le policier fait fermer les issues appele ses collègues et font enfermer 6 meurtriers. Le père mis au chommage il y a peu montre son CV au comissaire et à la mairesse et demande de créer son département de police associe avec son chien et que chaque personne aurait minimum un chien et serait des enquéteurs cela marche tellement bien que le département fait partie intégrale de la police municipale maintenant. Et mon maître devient commissaire. Voilà fini !
− Drôle d’histoire, tu sais quoi tout les deux, on pourrait faire un bon duo ! dit le chien-maire après un silence.
− Mouais ok de toute façon tu me lacheras pas et puis je veux pas que tu le racontes partout.
-----------------------------------------------------------------------------------------------------
Ghislaine − Adulte − France
Je m’appelle Romance, ma maîtresse Claire me promène tous les matins dans notre quartier. Aujourd’hui nous changeons d’itinéraire, c’est comme cela qu’ébahi, je me retrouve en face de Musclor, j’en avais déjà entendu parler par mes congénères mais je n’avais pas imaginé la bête ! Monstrueux, arrogant derrière son haut portail, il m’aboie dessus « Que fais-tu devant chez moi ? »
− Je me promène
− Pourquoi t’es-tu arrêté ?
− Parce que je t’ai vu
− Et alors ?
− C’est sympa de faire connaissance, nous pourrions cesser d’aboyer et discuter
− Pourquoi pas, vu ton gabarit je reste le dominant !
− Oh il ne s’agit pas de cela, regarde autour de toi, le coin est calme et ton jardin semble agréable
− Oui, dommage que nous soyons séparés par ces barreaux
− Cela ne nous a pas empêché de partager et j’essaierais de revenir.
-----------------------------------------------------------------------------------------------------
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